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II y a cinquante ans

^ Comite international Fonclaleur ^

de l'oeuvre dela Croix-Romje
Geneve, 18 6 3. •-

Les fondateurs de la Croix-Rouge
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II y a cinquante ans quo sc rdunissait, et empreintes tie sagesse, qui sont de-
ii Genfeve, le 26 octobre 1S63, la Conf<5- mem-ties les principcs fondamentaux et
renee d'experts qui posa les bases fon- quasi itmmmbles de cette institution de-
damcntales de l'institution de la Croix- venue puissantc et considerable par sos

Salle de l'Athenee ä Geneve oil fut fondee, en octobre 1863, l'institution de la Croix-Rouge

Rouge. Fallait-il cdiebrer glorieusemcnt ramifications dans tons les Etats civilises,
et avec eclat cet anniversaire'.' Cela n'eut porte en elle-memc la glorification do

pas corrcspondu aux sentiments de mo- ceux qui l'ont concuc.

Bibliotheque et Archives du Comite international ä Geneve, rue de l'Athenee, 3

(Chclu's mis obhgeamment a nolle (UspoMiion pai le Bulletin international)

destie des homines de bien, qui etaient Cette ceuvre est connue. Les resolutions
en meme temps des homines de foi, grace et vceux qui, en conformity du projet
auxquels la Croix-Rouge a vu le jour, emane du coniitö genevois et redigti par
Leur ceuvre, assise sur des bases sobres AI. Moynier, out ete votös par cette as-
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scinblde de trcntc-six personncs, clont dix-

sept ddleguös reprdsentant quatorze Etats,

siögeant it Genöve dans la salle de FA-
thönöe, ont dte maintcs fois rappeles et

reproduits. II convient, en tout cas, de

rappeler les noms des fondateurs de

Fceuvre nde il y a cinqunnte ans, c'cst-h-
dire les membres de ee comitd genevois
issu de la Socidtd d'utilitö publique de

Genöve, qui prit plus tard le norn de

Comitö international, et dont les efforts
et la persövöraute confiance dotörent l'hu-
manitö de cette grandiose et bienfaisante

institution, dont eile peut a juste tit re

etre fiöre.
Ce furent le general Dufour, premier

president du Comitd genevois, mais bien-

tot, vu son age, remplacd par Gustave

Moynier, president do la Conference de

1863 et dös lors president du Comite
international jusqu'ä ^on döcös, survenu
eil 1910, Henry Dunant, Fauteur du
Souvenir de Solferiuo, qui fut le secrötaire
de la Conference et du Comitd et en
resta mcmbre jusqu'en 1867, enfin les
D18 Th. Maunoir et Louis Appia, döcedös

le premier en 1869 et le second en 1898.
Nous reproduLons leurs portraits, d'a-

prös un groupc qui sc trouvc ä la biblio-
theque du Comitö international, ainsi qu'au
Musdc d'art et d'liistoire il Gcnöve, en

rappelant par Fimagc aussi le cadre de

FAthdnee, oil se sont deroulös leurs tra-
vaux.

Ce inodeste iiommage devait leur etre
rendu.

Bulletin international,
X" 176, 1913.

4ö=—c

Quelques eonstatations sur les conditions sanitaires
dans la guerre des Balkans

Nombreuses sont les publications qui parus dans la guerre des Balkans aurait
ont para ces dernicrs mois, emanant de öte, jusqiFii la fin dos hostilites avec Farmdc

mddecins de toutes nations qui sont ac- turque, d'aprös un rclevd que nous avons

courus a Faide des services de santö des sous les youx, de 40,000 sur line ariude

armdes belligdrautos. On pent ddja tircr de 450,000 homines pour les Bulgares,
de ces documents certaines conclusions de 28,000 sur 410,000 homines pour les

gendrales instructives. Serbes, de 8000 sur -15,000 homines cliez

Ainsi un fait s'impose, ä la suite de les Montenegrins et de 12,000 sur 150,000

Fadoption des nouvelles armes et de la homines chez les Grecs. Nous ne connais-

tactique militaire moderne, c'est l'augmen- sons pas le chiffre des pertes turques.
tation marqudc du chiffre des morts en Les biessures par balles de fusils ont

regard de celui des blessds sur les champs ete gdndralement de bcaucoup plus nom-
de bataille. A cet ögard les provisions ont breuses, s'dlevant environ a 75 ou 80 %
etd largement ddpassdes. Cette proportion du total des biessures; cellos par projec-
n'est pas encore exactement connue, mais tiles de gros calibre, plus meurtriöres mais

eile est certainemcnt plus forte que celle moins frequentes, out dte dans la propor-
des derniöres guerres et atteint vraisem- tion moyenne de 10 a 15 °/l0 du total;
blablement le 35 ä 40 °/0, meme davan- cedes par armes blanches ont dte excep-
tage, du chiffre total des pertes. Ce chiffre tiounelles, a peine le 5 0

0, malgrd les

total des pertes en morts, blosses et dis- corps ä corps et assauts a la bai'onnette
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